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De Naples le 16, Avril. 

an a arreté dans cette Ville 
trois enrolleurs Pruffiens, qui 
fomentoient la défertion par- 
mi les Troupes: de Sa Maje- 
Ces Enrol- 


F 


TOR 
ES 
; até Sicilienne, 

leurs ont été renfermés dans la při- 
fon de S. Fagues, où on leur fait leur 


procès» & l’un deux fera. puni. d’ 
autant plus rigoureufement, qu'il a 
contrefait la fignature de M, Tanucci, & 
expédié en conféquence de faux paffe- 
ports,au moyen defquels quantité de Sol- 
dats, Suiflés ont trouvéle fecret de 
fortir du Royaume pour aller s’enroller 
au fervice de S. M. Pruffienne. 
De Lisbonne le 3. Avril. 

On apprend, que cette Cour & celle 
d’Espagne, ont pris la réfolution d’unir 
leurs forces au Bréfl, pour foûmettre 
entierement le Païs des Miffions du Pz- 
Taguay, & y Établir un Gouvernement 


Civil, au lieu du Gouvernement Eccléfia- 
ftique qui y fubfiftoit auparavant. 
De Paris le 21: Avril, 

Non-obftant les fraix immenfés de la 
préfente Guerre, on ne laiffe pas de con- 
tinuér les Bâtimens du Vieux- Louvre & 
de l’Efplanade devant le Pont-tournant, 
où la Statuë Equeftre du Roi fera érigée 
aufli-tôt que le piédeftal fera achevé. Ce 
feront les deux plus beaux Monumens 
du Règne d'aujourd'hui. .Quant à l’Ecolé 
Militaire, on py travaille plus, ‘y aïant 
afez de logement pour 150. jeunes 
Gentilshommes, qu’on y elève & inftruit 
dans l'Art militaire: on en a déja tiré 
quinze, pour leur donner des Drapeaux 
& des Etendarts en différens Régimens. 

On arecû avis, que l’Oriflamme, un 
des Vaifeaux de guerre que le Marquis 
du Quefne a eù fous fes ordres,avoit joint 
Mr. de la Cluë à Carthagene. On a auffi 
appris, que.le Convoi de Navires mar- 


chands Anglors, parti de Zivourhe, avoit 
été apperçû à la hauteur du Cap de 
Gate, aïant joint une des Divifions de l’ 
Efcadre de l’Amiral Osborne. 

De Londres le 20. Avril. 

Le Baron de Kniphaufen, Miniftre PIE- 
nipotentiaire du Roi de Pruffe, a tou- 
jours de fréquentes Conférences avec nos 
Miniftres fur les objets de fa Commif: 
fion. Onaflure, qu’en vertu dé la Con- 
vention, concluë le r1. de ce mois, s, le 
Roi s’engage à payer à S. M. Prsffien- 
s» že un Subfide de 670. mille Liv: St.par 
» an, tant que la Guerre durera; D’ 4n- 
„s gleterre entreticndra de plus à fa fol- 
s de une Armée d’obfervation de 50. mil- 
„le hommes du côté de Hannowre; 
» mais il ne pafñlera point de Troupes 
+» Britanniques en Allemagre,finon le Ré- 
»giment de Brucenell, qui eft allé en 
>» Garnifon à Embden. 

On travaille en diligence dans tous les 
Ports du Royaume à préparer pour la. 
mer les Vaifleaux de Guerre : et l’on 
fait toutes les autres difpofitions nécef- 
faires pour la grande Expédition, que 
Pon a projettée. Trois Bataillons des 
Gardes & plufeurs Régimens d’Infan-. 
terie, ont reçû ordre du Bureau de la 
Guerre, de fe mettre en marche le 15. du: 
mois prochain, pour fe rendre dans l’isle 
de Wight, afin d’y être prêts. à fervir dans, 
cette Expédition. 

On affure ,. que le Marquis d’Abreu 
Miniftre d’Espagnes a reçû ordre de re- 
préfenter à notre Cour,. »,.que la Neu- 
a tralité de l’Espagne a été violée dans 
» PAËtion qu’il y a eù entre l’Efcadre de 
„ Amiral. Osborne & celle de Mr. du 
» Quefre, vû que la prémiére a combatu 


„lautre à la portée du canon de la Côte: 


d'Espagne, Le Foudroïant & POr- 
phée, qui ont été pris dans ce Combat, 
ont été conduits à Gibraltar; et Mr. du 
Quesne eft arrivé à Plimouth à bord du 


Vaifleau de Guerre le Gibraltar, ainfi 
que d’autres Officiers François. On les 
attend ici cette femaine. 

L’Amiral Hamke eft de retour à Pli- 
mouth avec une partie de fon Efcadre. Il 
a forcé à terre, 5. Vaifleaux François de 
Ligne & 6. Frégates, outre un grand 
nombre de Navires Marchands, qui étoi- 
ent à l’oncre près de l’Ifle d Aix, dont cet 
Amiral a démoli les nouvelles Fortifica- 
tions; mais les Vaifléaux aïant jetté 
leurs Canons & leurs Provifions à la mer 
pour gagner les Bas-Fonds, il fut impof- 
fible aux moindres de nos Vziflezux de 
lcs atteindre. L’ÆEffix: un des Navires 
de L'Efcadre de Mr. Hankes a rencontré 
12. Vaifleaux François partis de Bour- 
deaux pour l'Amérique fous le convoi d’ 
une Frégate de 22. Canons, dont il s’eft 
emparé, ainfi que de 2. autres Navires, 
Pun monté de 20..Canons, & muni d’une 
lettre de Marque. L’Amiral Famkea 
laiflé 4. Vaifleaux de ligne & 2. Fréga- 
tes pour continuér la croifière fur la côte 
du Pays d'Aunis:&c. L’Atniral FHolbour- 
ne fera voile dans peu de Spithead avec 
une forte Efcadre, pour aller obferver la 
Flotte de Bref. 

D’Embden le 23. Avril 

Le Régiment du Colonel Brudenell ar- 
riva iciavanthier d'Angleterre: d’où il 
eft auffi arrivé un. Corps de Cenonniers. 

De Lunebourg le 21. Avril. 

Depuis que les François ont quitté 
les Etats de la Maifon Ele@orale de 
Brunfwicks il eft refté ici plufieurs de 
leurs Officiers, dont les uns y font de- 
meurés comme prilonniers, & les autres 
perce-qu'ils étoient tombés malades. Le 
{éjour de ces Officiers; fur la conduite 
defquels il n’y a pas eù le moindre fujet 
de blâme, a failli d’êtré troublé derniere 
ment par la pétulance de quelques ha- 
bitätis, qui, violant toutes les regles de 
la bienicance,, s'aviferent. de les. appeller 


Wefleurs de Rosbach, & de leur donner 
d’autres épithètes infultantes. A peine la 
chofe füt psrvenuë aux oreilles du Ma- 
giftrat, qu'il ft publier une Ordonnance 
per laquelle il a été défendu à tous les 
habitans, de quelque âge, exe, ou condi- 
tion qu’ils foient, de proférer le moindre 
difcours inlultant contre les François, 
ou de les apoftropher en aucune manière 
que ce puiffe étre, à peine contre les 
contrevenans d'en être févérement pünis, 
& avec ordre aux pères de famille & aux 
artifans, de contenir leurs enfans & leurs 
ouvriers, faute de quoi ils en feroient 
rendus refponfables & punis arbitraire- 
ment pour les fautes que céux-ci com- 
mettroient. Le Magiftrat, édifié en mê- 
me-tems de la conduite fage & modérée: 
de ces Officiers, leur a fait témoigner 
combien il defapprouvoit ce qui s’étoit 

alfé en cette occafion, les faifant affürer 
de l’attention qu'il apporteroit à préve- 
nir, que la tranquillité de leur féjour ne- 
fût interrompuë par aucun: incident que. 
ce püt être. 

De Cleves, le22. Avril. 
Le tranfport des vivres & des fourages: 
à l’Armée Françoise par la gauche du 
Rhin, eft abfolument interrompu, depuis: 
que les Troupes légères &.les Détache- 
mens de l’Armée des Alliez ont pris pofte 
& font des courfes le long de cette rive, 
Le pais que les Francois occupent à la 
rive gauche du Rhin; s’épuife de vivres: 
& de fourages, par la grande confomma- 
tion que le féjour' de ces Troupes y oc-- 
cafionne. On croit, que pour faire fubfi- 
fter la Cavalerie plus aifement, il faudra 
prendre le parti d'en envoyer plufieurs: 
Corps cantonner le long de la Meufe. 
L'Armée Allice eft encore fur la Lippe’ 

& vèrs les frontières de l’Evêché de Mun-- 
fer. La force de cette Armée & la quan: 
tité de vivres &.de fourages dont elle a 


opérations «en avant, foht én partie eaufe 

de l’inaétion, où elle eft depuis 3. femai- 

nes, & d’où le Prince Frdinand de 

Brunfwick fe propole de la faire frtir 

dans 10. jours, pour s’avancer en force 

par la droite de la Lippe jufqu’à Wesel 
De Francfort le 26. Avril. 

Suivant les lettres de Wesel du 19. de 
ce mois, il n’y avoit eû jufqu’à ce moment 
à l'Armée Françoise aucun mouvement, 
qui fut digne d'attention, &le Comte 
de Clermont continuoit d’avoir fon Quar- 
tier-Générel dans cette Ville: où S. A. S. 
fe failoit rendre un compte exaét de tout 
ce qui concernoit les Troupes, & conti- 
nuoit de travailler avec un zèle infatiga- 
ble à les refaire. 

On mande en même tems,que la Gar- 
nifon de cette ville a été renforcée en- 
core de quelques Bataillons,ainfi que cel- 
le de Daffeldorff : & que les Poftes, qui 
s’étendoient vers Dorffen, s’étoient re- 
pliés fous le canon de Wesel, fur l’avis 
qu’ils avoient eù de quelques mouve- 
mens, que faifoit l’Avant-garde de LAr- 
mée Hannovrienne, 

Au refte,füivant les mêmes nouvelles, 
les Troupes de France font déjà confi- 
dérablement recrutées par les Milices, 


que l’on a incorporées dans différens Ré-, 


giméns : & quelques Bataillons de ces: 
Milices, que l'on: attend inceffamment. 
encore,-acheveront:de les:remettre.. 
De Wezel le 24: Avril! 

L'Armée eft tranquille dans fes quar- 
tiers,. Le Comte de Clermont apporte 
toûjours les mêmes foins au prompt 
rétabliffement des Troupes.… Ileft arri- 
vé Beaucoup: de Eallots d’etoffes, qu’il a: 
fait diftribuéraux Régimens dontiles fol- 
dats ont befoin d'être pourvus: d’habits. 
Les Recruës arrivent fucceflivement.. On: 
les” exerce: à mefure qu’elles: joignent 
l'Armée, dont on exerce aufli les Régi- 


befoin pour être. en étatide pouffer: fes: mens avec afiduité. On's'apperçoit déjà,. 


que l’efprit de difciplinerecommence à y 
faire du progrès. 
De Hannoure le 24. Avril, 

Le Bourgeois de la vieille Ville, que 
les François avoient emmené comme un 
des: Otages pour la fureté du payement 
du refte des Contributions qu’ils avoient 
exigées de cette Capitale, avoit cru de- 
voir profiter de la confufion lorfque Les 
François quitèrent la Ville de Hamelen, 
pour venir rejoindre fa famille. Mais nos 
Supérieures ont, defapprouvé cette dé- 
marche, & Pont renvoïé avec un Trom- 
pette au Comte de Clermont. Ce Prince, 
pour témoigner combien. il étoit fenfible 
à un procédé fi raifonable, a de fon côté 
fait relâcher d’abord cet Otage, & lui a 
permis de retourner chezlui. Ce Bour- 
geois) à fon retour, a remis à nos Mini- 
ftres: du Département de la Guerre uae 
Lettre fort obligeante du Duc de Ran- 
dan, par laquelle ce Seigneur les remer- 
cie de attention qu’ils ont que rien ne 
manque: aux Prifonniers :qui font reftés 
malades dans nos Hôpitaux,& des égards 
que l’on a pour les autres Prifonniers, 

De Petersbourg le17. Avril. 

Il weft queftion maintenant ici, que 
de l’indigne aétion du Chambellan-Comte 
de Soltikoff, qui, las ou dégouté, de fon 
époufezvau-lieu de s’en feparer par les 
voyes permifes &que l’honêteté adnet, 
a eù recours: jufqu’à 8. fois au criminel 
7 éxpédient de vouloir :s’en défaire par le 
poifon. Arrêté à cette occafion, Xon- 
duit, dé même queplufieurs de fes do- 
meftiques, dans la fortereffe, -il y 4 été 
appliqué, aufli-bien qu'eux; à la Queftion 
du Knout y car, il y a deux efpèces de 
Knouts:le Knout fimple, & le Knout qui 
fe donne à la torture; & qui eft beaucoup 
plus rude que le prémier., Il a avoué, en 
ubiffänt cette peines: l’horrible forfait 
dont: il seft rendu: coupable, &:l, en a 
été cunvaincu par. les-dépolitions qu'ils 


ont faites, & par les lettres qu'il leur 
avoit écrites pour les charger de lui pro- 
curer du poifon. Non-obftant les raifons 
qu’avoit la Comtefle de Soltikoff d’aban- 
donner cet indigne époux à la rigueur de 
la Juftice, ellea été afez bonne, aflez 
généreule pour écrire en fa faveur une 
Lettre à l’Impératrice; mais S. M.Imp. 
confidérant, que la Clémence, fi elle n° 
excluoit un crime auffi atroce, cefferoit 
d’être une vertu, a réfolu de pünir ce 
Chambellan autant qu’il peut l’être, fans 
lui ôter la vie. Car,fidèle au yœu qu’Elle 
a fait en prenant la Couronne, de ne fai- 
re moutir perfonne fous fon règne, S.M. 
Imp. fera.connuë dans les Faftes dela 
Ruffies par le furnom d’Elifabeth la Cle- 
mente.. Le Comte de Soltikoff fera donc 
dégradé, rafé & envoyé dans quelque 
Couvent bien auftère de la Siberse, pour 
y paffer le refte de fes iours dans une dure 
pénitence, éloigné de tout commerce 
avec le refte des humains. Au-furplus, 
comme le blâme que méritent les fautes 
eft perfonnel, & que le crime feul dégra- 
de, lImpératrice eft déterminée à‘con- 
tinuër les marques de fa faveur & de fa 
bienveillance aux autres perfonnes de 
cette Famille. 

Le Chevalier Robert Keith, :Miniftre 
d'Angleterre, dépêcha avanthier un coy- 
rier pour Londres, d’où il en avoit reçû 
un le 18. Mars. Tout ce que l’on peut dire 
rélativement au féjour de ce Minifkre,c’eft 
qu’il continuë de recevoir à la Cour beau- 
coup. de politeffes, & qu’il éprouvera le 
même accueil jufqu’au tems de fon dé- 
part. Du refte, on n’apprend abfolument 
tien du fuccès de fes Commiffions. L’af- 
faire du Comte de Beftuchef, dont on 
avoit tant parlé, occupe moins les efprits 
depuis quelques jours. il en eft de mê- 
me de celle du Marêchal Apraxin, qui 
femble prendre un tour affez favorable, 
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Du Quartier- Général de P Armée 1. © R. à Skalitz, JOURNAL du 26. au 29: Avril. 
LIN SOUS les avis que l’on reçoit confirment,que la grande Armée des Ennemis 
SO }tæ continué de fe raffembler aux environs de Aerfr > & que leurs Troupes 
Le T a font à cet effet de toutes parts en mouvement. LeRoy de Pruff: a eû 
HE même ces jours derniers fon Quartier-Général à Munfterberg. Mais le 
aire; Corps aux ordres du Général Fouquet doit toüjours garder fon ancienne 
poñition dans le Comté de Glatz: où il fe tient fort tranquille, quoique nos Déta- 
chemens fe foient fouvent avancés, jusqu’à des Villages très à portée de ce Corps, 
& en ayent enlevé des fourrages dettinés pour fes fubfiftances. 

Divers avis que l’on a reçus portent, que le Général de Ziethen étoit encore 
aux environs de Landshut avec 6. Bataillons à fes ordres : & qu’un de ces Batail- 
lons avoit pris Pote à Griffau, & un autre à Goftesberg, où l’on vendoit aétuelle- 
ment le magazin qui y avoit été formé. Ces avis ont même été confirmés par le 
rapport de différens prifonuiers, & entre autres par un Capitaine & 9, Houffars, 
que le Général de Buccow a dernierement envoyés au Quartier: Général. 

Quoique les Ennemis ayent dernierement été repouffts à Hensersdorff, ils 
ont cependant continué : d'occuper le Monaftere de Griffau, d'où le Général Major 
de Laudohn & le Général-Major Comte Eflerhazxy ayant à fes ordres les Croates 
& les Houflars, ont depuis taché de les-déloger. . Trois Efcadrons de Houffars Prus- 
fens nommés les: Hofars- Rouges de montrerent à leur approche, mais ils fe reti- 
rerent au moment qu'ils virent avancer nos Croates foutenus par nos Houflars: de 
forte que Mrs. de Laudohn & Efterkazy s'approcherent fans obftacle du Monaftère 
jufqu’à pouvoir aifenent diftinguer les Grenadiers Ennemis qui étoient poftés aux 
murs & fur les galleries de ce Monaftère, avec quelques compagnies franches. Nos 
Croates tenterent cependant de forcer les Ennemis, &'formerent à cet effet à Pun 
des côtés du Monaitère une attaque en regle : mais la hauteur des murs, & le 
fecours que les Praffiens reçurent de Landshut & qui retira à foi le Pofte enne- 
mi, empêcherent: qu’on reûflit dans l'objet qu'on s’étoit propofé. 

On affüure, que le Corps de Troupes Praffiennes qui elt dans la Lufaces eft com- 
pofé des Régimens du Prince de Prulfè Cuirafliers, de Driefen Cuirafliers, du 
Margrave de Schwedt Dragons , des Houffars-Perds , de quelques Régimens d’In- . 
fanterie, de différéns Détachemens tirés de divers Régimens, & d’un grand noma 
bré de Recrués, qui ne font point encore habillées. Ce Corps eft au refte comman- 
dé par M. de Driefen Lieütenant-Général , ayant fous lui M, de Brekow Général : 
Major: & fon Artillerie confifte en 5. pieces de Canon, &4. Obufiers. 

Une partie de ces Troupes, qui ét ndoit fes Poftes jusqu’à Marienthal, S’eft ap- 
prochée de Ziżtau , où nous avons Garnifon & où commande M, ‘d’Ifrer Lieu- 
tenant-Colonel du Régiment de Gaisruck. 

Huit Efcadrons de Houffars Ennemis, trouverent derniérement le moyen de 
s’avancer vers les Faëxbourgs de cette Ville, fans avoir été apperçus: 5, de ces EÊ 


cadrons yentrerent, tandis que les 3. autres occuperent les collines où la juftice 
eit placée, & les chemins qui font du côté d’Ullersdorff & de Krottau. 

Cependant M. de Macquire qui étoit à Gabel, ayant été inftruit à tems d? ce 
qui fe paffoit, il fe mit en*marche vèrs Z#ffan, avec le Régiment de Sulm Infante- 
rie, le Régiment de Modene Cuiraffiers, & cent Houffars Fazygiens, ` A l'approche 
de M. de Macquire, les Ennemis, qùi, outre les Troupes dont on a parlé, avoient 
encore un Régiment de Cavalerie fur l Zkirsberg & quelques Bataillons fur la pente 
de cette montagne, fe retirerent bientôt; & tout le fruit de leur entreprife fe bor- 
na à faire prifonniers, trois Soldats qui achettoient des | gumes dans les Fauxbourgs, 
un Officier des vivres, & un Chirurgien; ce dernier fut même delivré par les Croa- 
tes, qui furvinrent. 

En faifant leur retraite les Pruffiens attaquerent une de nos Patrouilles, com- 
pofée d’un Corporal & de 10. Houffars, laquelle étoit à Se’ersvorff. ils lui tuerent 
deux hommes, & le refte, parmi lesquels 7. blelfés> fut fait prifonnier; cependant 
cette même patrouille leur tua 4. hommes & en bleffa 14. 

Les Énnemis après cette expedition abandonnerent de nouveau Ofritz & Ma- 
sienthal, & nous y reprimes pofte. Le Prince Henri de Pr4ffà ett aux environs de 
Freyberg, & il doit lui être ‘arrivé par Torgau un train de grofe Artillerie. 

L’Arméé I. & R. qui cantonne encore dans la pofition où elleeft, a ei or- 
dre de fe tenir prête à entrer dans le camp, qui lui a été marqué. 

De Pliuwen, dans l Volatland, le 19. Avril. Le Général-Major Meyer,Com- 
mandant le Corps de Troupes-lezèr:s & de Compagnies franches Pruifennes qui 
eft dans ces quartiers, reçût avis, il y quelques jours, qu'un Détachement de 
Troupes de l’Empire venoit d’établir fon Quartier de cantonnement à Hiff, lieu 
limitrophe de la frontière de Franconie. Surquoi, il prit la réfolution d'y mar- 
cher. Il le fit avec tant. de fecret, qu’il furprit ce Détachement, dont il'fit 104. 
hommes prifonniers , avec un Capitaine, un Liéutenant, & un Enftigne. Le Gé- 
néral Wittgenftein, appartenant à l’Armée de l’Empire, étoit dans ce tems-là à 
Hof, obligé par indifpofition de garder la Chambre. Les Prulfiens aiant invefti 
la maifon où étoit ce Général, Le firent prifonnier : mais ils Pont relâché. depuis 
fur fa parole. 

D’autres Détachemens de Troupes Praffiennes font en mouvement Pour s'a- 
vancer fur l’Elfer de ce côté-ci, afin de s’y unir avec le Corps du Général-Meyer, 
& d’obferver les mouvemnens des Troupes d’ l’Empire. 

De Vienne, le 3. May.. Le féjour du Miniitre Turc en cette Ville fe borne 
juQu’à préfent aux cérémonies de fes Audiences, qui fe pañfent de la même maniere 
& avec les mêmes formalités obfervées à l'égard dé fes prédécefeurs, Ce Mini- 
{tre ma fait d'autre ouverture fur les affaires politiques finon que le Sultan, fon 
Maître, avoit appris, avec une extrême fâtisfaétion , l'harmonie qui regnoit pré- 
fentement entre cinq des plus grandės Puiffances de l Europ:, telles que cette Cour, 
celle de France, celle de Ruffe, celle dé Suede, & le Roi de Pologne ; à quoi il 
a ajoûté: que S.H. foubaittoit, que leurs Triomphes répondifènt à la juftice de leurs 
vuës, € que les avantages que chacune en rétireroit égalaffènt la force © la foli- 
dité des moyens qui étoient mis auellement en œuvre pour le foatien de c:tte Alliance. 

Le Comte Poniatomfki Lieutenant-Colonel & Aide de Camp Général, a êté 
fait Chevalier de l’Ordre Militaire de Marie Therefe, dans la derniere promotion au 
Quartier-Général de Skalitz, le 23. Avril. 
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